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A P P E R Ç U 

DES CAHIERS 

DES 

ÉTATS-GÉNÉRAUX 

' DE LA P RO VINCE v 

DE-NORMANDIE, 

* • . »- 

Tenus vers lafin.du fei:^ume jîècle, & dans 
les cinquante-cinq 'ipremières années 'du 
dix-feptième ; pourfervirdc continuation 
aux éclaircijfemeuts donnés parle Bailliage 
~ d^Orbee, (i) K 

L . ' 

ORsqu’oi» rédigcoit les itératives 
Kepréicntations;lorfque,dans une Addhioa 
analytique f oti- promectoit une analyfe de ' 
plufieurs cahiers des Etats-Généraux de la 

w . » ■ , .- . i r -’-rn . W - 

^t) ViJ.']e$ itéritives Repréfentariohs; l’Addition ana- 
^qoc»aveciea.prôcè«-verbaux*:''ur:()‘^ i-;- - 

> A a 
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province de Normandie, on ne connoilToit 
encore:; que tris-impài^aicarncnc ,tctcte cdl- 
Iccïion unique îc^precie^ureà IhProvîilce.lLrn 
coup-jd’œil rapide^ jerç' fut; ces monuments 
antiques , en raie lennr I importance , & 
la difficulté d’une tâche qui exigeroit beau- 


coup de temps c quelqu’exaéle même 
quelle pùt^êcrc;,çlie^ne;(acisfctoît pas éonîr 


plettement lacuriofité intérefîée du citoyen 
Normand. '* - ^ *- 

Dansi rétac.-aâueji rdss ehofes , 'qujj^ ine 
fonicîre que quelques écîaircifTements ur- 
gents ^Sf^pVélipiinàirés , iônipeutîfe tbornei^ 


à'ün vappBr.çtt ïàuf;à\fa^Hritet*.' par la fuite ,• 
la publication de \coûs lesi cahteis.vlVï.'.'- 
•, Ge’.recLLeiLconfiicationncl pour, la Nor- 
mandie , contient, en deux( v))laiïiei-i!m- 
primés, environ quarante-huit cahiers dST 
Ècats^.GéôeVaùx- Idè;; labprâvdrice oefer N br * . 
nwridie, AJepuis. dé^>çï*nprife 4’annde 
jufqu^M&^.CQmprifoÜaDnée; ^ Çd^qlbsu 
.qui fur«QC'i&ite& psri le>Rot.i ilk{ 
paiioiûènc avoir été imprimés dans chacune* 
des.^nnées où été foripési tls.peovf 

être regardés comniff-aotheBtiqiKS î 


\ 



('i')) . 

leélion de plufienr’s de cês cahiers eft méijic 
fignécMn Procureur*- Syndic" Je ces États. 

Ils offrent une chronologie d’environ 
guatrc^ujagt-fix.ans, dans l’oTdrej^'Sc- fous 
titre ci^apres. .v..;... i .t 

^rtlcli^s^de-- remontrances 'faites en Itrcoh- 
vention des trois Etats-- de‘ Normandie I 
tenus : ' 

r ( -‘S*. A. •#. . * 


....T ^ T ' • ' • 

. # 1. 1 I • 

I T "/ 

^ • V ' •*, 

S A V O I R : 


T 

, \J • 

- . /) 


-, w 

^Le.i_^ Novembre 15,^9, closje iS Novembre.^ 

‘ Répondu le 

Le.,. Mars 1570, clos, le 14 Mars. 

Régondus le , " ^ 

* Le 15 Novembre, en trente -fept_ articles clos le 
18 Novembre. . . r ^ 

- • . Répondus îe 

Le 15 Novembre ! 578 , en trente-un articles ,'clos 
1« 19 Novembre. ^ i - - 

Répondus le_ 8 Février fuivant. 

Le I ) Mars 1579,60 qiiarante-fépt articles , clos le 
30 Mars. . . . î 

^ Répondus le 15 Avril., 

Le !5 Novembre 1579, en trente-un articles, clos 
le ao Novembre. . .. .. , 

Répondus le 2.7 Décembre. , 

Le 15 Novembre"! 580, en ïbixantc-troîs articles, 
clos lé 2! Novembre. • • . 

-A 3 
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Répondus le ' ' 

Le lo.Oftobre ij8i, eo quarante -quatre articles, 
clos le IJ Odobre. 

Répendus le 

Le IJ Novembre IJ84, en quarante-deux articles, 
clos le 19 Novembre. 

Répondus le 

Le IJ Novembre ij8é, en foixaate-huit articles, 
clos le ao Novembre. 

Répondus le IJ Janvier ijSj. 

Le I J Odobre IJ 87, en quarante-neuf articles, cloe 
le 19 Odobre, 

Répondus le 10 Novembre. 

Le 19 Novembre ij93 , en cent-dix-huit articles, 
clos le aa Novembre. 

Répondus le 16 Février fulvant. 

Le 19 Décembre IJ9J, en foixante-trois articles, 
clos le a Janvier. 

Répondus le la Février. 

' Le r O. Décembre IJ 97 , en quarante-fept articles , 

' clos le IJ Décembre. 

Répondus le ii Janvier. 

Le Décembre i J98, en vingt-neuf articles, clos 

le 

Répondus le 13 Janvier fulvant. 

Le la Odobre i J99 , en quarante-huit articles , clos 
le 4 Novembre. 

Répondus le 10 Décembre. 

Le 4 Odobre 1600, en vingt-deux articles, clos le 
y Odobre. 
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Répondus le Décembre. 

«Le II Oâobrc i6oi , en trente articles , clos I», 

ij Oâobre. , 

Répondus le Décembre. 

Le 14 Oôobre léoi, en vkîgt-fix articles, clos le 
19 Oâobre. 

Répondus le 4 Février fuîvanr. 

Le Oâobre 1603 , en trcnte-fix articles, clos . 
ao Oâobre. 

Répondus le ai Décembre. 

Le J Novembre 1^04, en trente- un articles, clos, 
k 10 Novembre. 

Répondus le ao Février. 

Le 9 Novembre 1605 , en trente-trois articles, do» 
»4 Novembre. ■'' ' 

Répondus le Janvier. 

Le 14 Novembre 1606, en quarante articles, cTos - 
le 10 Novembre. ' 

Répondus le 30 Janvier. 

'Le aa Oâobre 1607, en vingt articles, clos le a^_, 
Oâobre. . 

Répondus le Janvier. 

Le aa Novembre 1608 , en quitre-vmgt-un articles^ 
dos le 1 Décembre. . . 

Répondus le la Mars. , 

Le 3 Décembre 1607, en quarante-trois articles,, 
clos le 7 Décembre. 

Répondus le 7 Novembre fuivant. 

Le Décembre 1610, en trente-cinq articles, clos : 
Je lé Décembre. 

A. ^ 


;1 
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•fOi' , 

• 9 Répondus le ao Avril. ’ 

^ .*4^Novembre i(Sii,, en cinquante-un articlej , 
clos le 21 Novembre. . - cj* 

Répondus le 17 Mars. - ^ * 

■ ScP5^™bre iéii, en trente-quawc^articles, çlos 
le 10 Septembre. 

TJ , — J “ .? 

Repondys-Je xa Novembre, 

1613 , en trente-fix articles, clos 

lé 23 Septembre. 

t . ' c • 

Répondus lc22 Janvicr-i^i^. 

S^P^^-’njbre 1^14 , en quafaotc articles , çlos 
le 18 Septembre. . . 

Répondus Je 29 Janvier/ 

«quarante .articles, closJç 
18 I/ecembre. , 

Répon(|us le 30 Mars. T ’ " ' 

trente-fep^artiçles, clps 

le 24 Nôyémbre. ‘ - * ' -•vi ’.p ' - . , 

Répondus le 14 Eèvrie^r i6j8. ^ -I 

^Le.... Novembre i( 5 i 8 yen trente-quatre articles-, 
clos le x 6 Novembre. ' ' . \ ^ 

Répondus Je, 21 Mars léiq. 

en on^e articles, clos le 

Janvier. ‘ , - ‘ 

' Répondus le 24 Mars! • ’ ‘ 

J » trente-quatre articles , clps 
le fï Janvier. ' '* < . ■' 

Répondus le 27 Avril. ■■' '''1 ’ / * 

Le.... Décembre 1^13 , en vingt-fix articles, clos le 

^0 Décembre. :.i: .'•■x :>■■/ i>: .li ,i 

Répondus le a <5 Avril, i ci 


le 
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.. Le... Septembre .16x4, en;ving^(îois arflclès ^ qlos 
le 13 Septembre. . , ..f 

Répondus le ai Janvier; , 

* Le... Décembre 1616, en trente articles", clos le 10 

Décembre. J • • . " ' ' ' " ' T 

, ' Répondus 1 ^ 4 Janvier. j S 

* lé,.., Décembre _i ^7 , en vingt-deux articles, dos 

Je 14 Décembre. ' 

,c ■''Répondus* le Mars. ' ' 

’ Le....,Décembre iéa9, en treûte->cinq articles, 'ctes' 

le ao Décembre,*. .--a ';.. ,>■ . *■ . >- 

, , Répondus le 4 M?rs. 

» Lei... Décembre 1619, en'vingt-lîx articles j'closle'' 
îa Décembre."'^'' t ’* ' ’ 

-■ •• ■ rR'épondus le premier Juin 1633. C. • ' - 

, Le». Ao»)n: 1^33, en trente-fcpt articles, dos le ao. 
Août. , , 

■ . 'J • Répondus le 4 Avril 1634. ' ’ 

; Le... Décembre 1x634 j en quarante-deux articles j' 
dos le II Déeembrei ^ -,-Vi -.i -îi ■ 

^ . .^Répondus, le Awil 1638. 

* Le... Fèvfit;r 1638 , en trente-neuf articles, clos lo 

4' Février: ^ 

J .Répondus le 4.7 Avril' 1638: ; ’ 

^^Le... Novembre 1643 , &% .^ixante-douze articles ,, 
clos le a6 Novembre., . , ^ . ' • > 

' . * Répondus le. i 7 Ma.rs fulvant. 

^ Le .. Février i6fj , en' qu'atrê-vingt-huît articles 
dnsdcta-Pivrièr.. ^ t , <i '".i 

J Répp^i^; Décembre f6j7, fur la rcsquctc 
donnée à cette époque, par. les députes des Etats. . t 

t.--i ‘ J't -I i i.. vî%a A«. ^ 
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• ÏLa'teAure de ces cahiers apprend que 
les objets qui y étoient pris en confi- 
déracion , étoienc généralement tout ce 
qui pouvoir intérefler les divers ordres 
de la Province , du côté de la Religion , • ' 

dans" le 'fp rituel , le temporel , ôc TinlV 
truâion de la jeunefle ; de l’érac des per- 
fonnes, du gouvernement politique, civil ' 
& militaire; des privilèges & des loixconf- 
ticutionnelics 6c poficives de la Province ; 
du commerce, des impôts, fub^des, ga- 
belles, ôcc. , &c. : tels que la police géné- 
rale... la vénalité des offices... Toâroi 6c la 

t 

répartition de l’impôt, l’aboHUon des nou- ' 
yeaux fubndes établis depuis Louis XII ; 
les emprunts à intérêt... , le gouvernement 
• des fabriques..., la conipétcncê des élus..., 
Jes'ufurpatcurs du titre de noblefle..., les 
Joix fomptuaires..., les partifans... , la juf- 
sicc fa réformatiqn... , les inconvénients 
de la multiplication des tribunaux... , lés alié- 
nations des domaines, des communes, des 
landes , des forêts, &c... , le commerce 
maritime..., les ufages dans les forêts..., les 
décimes... , la nourriture des pauvres dans 
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chaque paroiiTè...» la charte norman les 
liberrés & privilèges de la Province», , la 
compolition du Confeil du Roi..., la^ rè> 
daâion de la Coutume, les changements à 
y apporter en quelques articles...., la re- 
cherche à faire par le Parlement, des trai- 
tants & autres fang-fues du peuple; des* 
concuflions & des deniers levés fans PoAroi 
des trois ordres, dans l’intervalle de leurs 
féances..., l’oppreffion des gens de guerre, 
les fortifications..., le droit réel de la Pro- 
vince..., les ennoblilTements..., le paiement 
des rentes..., les emprunts..., la négligenco 
des viccs-Baillis , & autres OfGciers... , les 
privilèges du Clergé & de la Noblefle... 
les pouvoirs illimités des Huifliers & Ser- 
gents... , la réparation ' des ponts de voies ’ 
publiques.;., les diflraâions de relTorts, Ics- 
évocations... , la néceffité de l’enregiftrement 
de de la vérification des Ëdits, Déclara- 
tions de Lettres-patentes au Parlement de- 
Rouen... , l’interdiâion de l’entrée aux États 
à celui qui^auroit exécuté une commiflion* 
fans enregiftrement au Parlement..., la ré- - 
duétion desHautes-JufHces..., la police des. 



\v '"X . 

inoullns..'j, lo'leâure des cahiért dans ks lu^ 
rifdiélions à jeUr d’affires.-..Vles crcâ:ions de' 
fiefs , de ,c.gIorni)iers... j l’appel desdéputés dvr 
T iers-Etac , d^s délégués de chîiqde'V kortitd) 
au département; des uillesi4.^1cs économies 
les aménagements dés fc>rétsu4. ,M’iabus des' 
exemptions.,, , lâ convention des États-Géné-r; 
raux de la Province,- tous les ansau premTcrj 
Qflobre,. 4 les entrfepriles ^dcsiiDomandtes» 
fur -les Sergenceries, les greffes i,, les com-l 
niuflrçs,.;,ilei /vexations çommifes dans lal 
Provincei... , .l’ofage abufifodes Al-rèts dû-' 
Confeil;.., dtferj génécaEdes .doléances fufi 
lescféacions énormes &c innotnbcàbles d’im-b 
ppts-dede fubfides;, fous une naulcitude de^ 
dénominations >"2c- d’offices lldei différents l 
titres, inutiles -en ^grand nombre * â. charge/ 
an, peuple , .de-Ieititre dea, vexations, ’ib- jq 
On remarque dans ces cahiers , diverfesj 
confidérationS' ipiportantes-- qui font rela-b 
tives aux Etacj-Qénéraux de la.Nacio,n.?.i(a;ï 
la. Charte. Norrnande.i4i>.>; »jr;aux,JÉtaisri 
Généraux de^ la .J?rovince....»*.;.,i aux , dé-f. 
peftfes qu’ils'Ocdafionnoient..*.»"'; & à l’im-'' 


por. 
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Xj3 y 


■''■r 

-r-.' 

Xu .J 


sD z;.'£ ' c 

5. " 


Î‘C\ 


/?/ 


>:j 


P R E M I ER.. 

I . i •. y.' . . c 

Ètats-Génirahx. "' '• " T 

•. , •-; i-i .-l .• , x 

Le cahier de 1579 contient une Aipplique fôrmdle 
cfonvocàtioiiydés Etats-Oéiatanx ^ en laquelle 
il foit «raité'de^ l’acquit des dettes, éc foit pourvu à 
tous . les maux qu’a apporté , qu’apporte , & que f>our- 
fûie?par ci-après 'aÿportèr la nécelSté des afikires du 


l^«â. 


> 


..3 

') t. 

t 

*\ \ 


IV -n.. 


y J ’jL J t 


■i-O 


1 §. I 


î*f 


< 


?*r. 


f 


.Charte. Normande, . 


^^Au cahier de 15^^ , trous 9î<i 
pour Ie^ maintien & l’entretien de 


; / 

f- • 


Ordres, font fupplique 
leurs privilèges,^ 


coutumes & libertés. 

f,.).- i., ;13 -J. t-. ...iY?, J -'V'!!)!; 3.1 n i 

cahier de 1578 ,,, les trois Ordres le plaignent d«^ - 
<juelques in^ra^ion^ faites |i, la ^Charte ,^JÔri9andegi 
nôuvÿle înftance eli faite en^i'j^ , poqr Ja ,cqnnr.^ 
raation entière de la Charte* Normande ; le Roi y ré- 
pond par une confirmktlônlgén^Ie des privilèges. 

Au cahier de,r5;^9, mois de Mars,^eû dit i 
« d’auta"lTt'que l’a' confervatwh 'de la'dite 'Charte^ pri- 
& ertüreÿpo ^du.peUpleleiv.paix j.dèp.ffiid prAp- 
(^ipfdemcilt de^ laJulUce ÿ SaMajeAè ell Aipplièe^ 
(i,pûuuioic.auu 4 >Æ«ea-de Judicature.,-fflâfflCJîuJa.Cau£ 
«tde-Parlemeat doiRujuen \..geh» de Heh é de- vdrtio, 
(Hc tn, par nom! naôoas ékdions ».* Sui /anè les ïnf» 
ciennes Ordonnancer; &" ‘de'iè\if‘’i)ffenftè?* 
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■ cahier , de donner la préférence aux Gentilshommes 
de pareille fu0irance. (i) 

Les cahiers de 149a Sc ij9j portent fuppüqoc 
pour la confirmation des privilèges de la Charte Nor-» 
mande , elle eft accordée par le Roi dans les deux 
rcponfes..' 

Le Roi re'pond en 1578, qu’il veut être informé par 
fa Cour de Parlement, fur l’infraâion des privilèges 
de la Charte No^nde , que Sa Majefté veut maintenir. 

Au mois d’ Avril I J79 , Henri III donne aux trois 
Ordres, des lettres de confirmation de tous les pri- 
vilèges , droits & libertés contenus en la Charte Nor- 
mande reconnue par Louis X , fans qu’il puilTe jr être, 
contrevenu diredemfcnt ou indireâemenr. Le Parlement, 
cnregillra ces lettres au mois de Mai fiiivanr. 

’' "Le cahier de" 1586 demande'qùe ceux qui auront 
exécuté commifiion fans être vérifiée en la Cour de 
• Parlement, ne pourront avoir (eance en la convention 
. des Etats , n’étant raifonnable que céux'qui fe rendent 
partie de la Province, foient juges’^des remontrances’ 
qui fe font à Sa Majellé; 3 tc., &c, ' ** 

\ ^ I I I. • , .-n' .7 

' ^ .JÉtaU-Généraux de la Province^ 

- Aà cahier du mois de Mars f; 79, eft feite fupplî-' 
qve que, pour éviter au mauvais ordre qui avoir été' 

1 I ' 1 ^ K ■ ' -.IP— w— I I I, I 

(s) Le cahier de 1617 foUicite l'exdii£Hea dy drok annuel,» 
<qui prive la NOblefiè d'entrer aux charges 4a le a^uhligiH> nq» 
les pouvant aUtecer un pdx û déréglé.». > 
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fQM quelque- temps obfervé en l’éleftion ites dépatés 
des trois États , le patent pour tenir lefdits Etats , fiic 
envoyé un mois devant aux Baillis ou leurs lieutenants^ 
avec commandement exprès de le faire , avec toute 
diligence , publier par les Vicomtés , & donner charge 
aux Sergents adjourner les principaux du Clergé, Sc 
tous les Gentilshommes, de en bailler procès-verbaux 
de leurs réponfes., afin que les EccléfialHques & No-> 
■bles élifent chacun félon, fa, fonâion , un du Clergé 
,& un noble par chaque Vicomté, lefquels fe, retire- 
ront avec celui que le peuple des paroilTes Sc commu- 
nautés des, villes auront élu pour ladite Vicomté au 
dieu principal dudit Bailliage; auquel lieu aflemblés 
les Eccléfiaftiques en éliront un digne & capable pour 
TEglife dudit Bailliage , & les Gentilshommes ua 
^Noble, rans que dorénavant les . Eccléfiaûiquês de 
Kobles. puilTent être élus par .le peuple; df^enchargé 
aux Nçbles de fe trouver. en l’éleâion dudit Noble, 
chacun en fa Vicomté , fur peine de note d’in&mic, 
s’il n’y a caufe raifonnable., auquel cas ou il enverra, 
ou procuration fpéciale, fatif néanmoins aux Bailliages 
de Caux , Caen Sc Cotentin, -auxquels pour l’ordre par 
eux ci-devant obrervé , ayant gardé la même forme 
fufdite en i’éleâion des députés des trois Etats de 
chacune Vicomté , fe retireront non au lieu principal , 
'mais _alterhatîvement en, chacun^ lieu principal de 
Tune des, Vicomtés , pour; élire, l'EccIéfiaftique Se 
Noble , en îa'forme que deflus. ' ‘ 

A quoi fut répondu par le Roi, que Sa Majefté 
donnera ordre que les expcdicipiu pour. les alTemblées 

- • — 1 ‘ i < ‘ 

CfJ 
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'dfefdlA EfâtS foient envoyées à temps pôur être hdfi- 
' fiées par les Baiüiages..i "I ■ '■>' > > " 'i' • ^ 

En Novembre 1^79 fur lâ demande des trois Etats*, 
lcsG)rtimWralfes du lloi ordonnent que les vices-BailIis 
cpmpafoîtront par chacun hn , anxdits Etats. -* 

y. Le cahier -de IJ 94 ’ttjnticnt fuppliqué V pour ''qlfc 
des BaiHis & leurs lieutenants en chaque Batlhàge '& 
•Vicomté de 'la Province foienp’ aftreinrs àifkiré Éiiit 
•leâûre 'en ' heur alfife,* & à faire '•énrégiftrer eti Jetir 
grefte , nous les aitkks côntcrtuS aux'càhîers des Etats}:, 
-ce quiifut acCordéî par le Rbii. • • '-“^h * '• ’’ " ' ’ 

Il Le cahier de i59i<' eontient fuppKquc , pour- qull 
ibit ordonné que d’an efi an', tous lefe Etâtsdc' \'i 
•vince re tiendront au premier OdofereV'Mvant r<ifage', 
-• pourra commodire dés départements de-'la’'‘taülé., 'éc 
ï}ue k nombre deé Golnflliffaires’ alfiftâDtstiuxdits'Etats^, 
ïpit réduit à quatre.;, vlktout éft accordé paf le Roh* 
(*' Cette demande ;eft renouvellée^ aux: cahiers' dé' i 5 ^ 
,& 1609.'* '' V'0;,q II/! '/ Cl £■ ■ 

,<■ •TV .,'/ 1 . i ; - •t’ tr ^ ^ ‘ * 

i;, • ?!;i:K ;■ ' '’in- V'i! > y.* ’ v'.nt r.r;;-:£7i.’7( ’o no 

Dipénfe des Ètat^-GêÀéraùxÀc^fd'^yovm^ 

Lé" cahier de 1569 demahde'^quç^ fes ^e^é^ûés â^ânt 
'affifié à la convocàtion'^es Etats rfdieht oayés de leurs 

Taxations comme * ^ o . -’-m /• - 

'mehfécsy à'ràifon 



,des vivres , & auy jEfai’s.’qù’ir convient faire' àuxdits 
Voyages, J' &c.^ 8ic.\. ÆêmV demande M ^îtè aùdft 
‘caliîCfVpoùtie^'dëpVi'tés cliafg^ te caTiîèr 
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de leurs complainres & doléances à Sa Majefté , & 
pour faire autres voyages pour le fervice du pays , far)s 
quoi nul d’entr’eux ne voudroit,à Tes dépens, entre- 
prendre tels voyages , s’cxpofer aux dangers des mala- 
dies, vols 5 : alTaflinats, &c... &que les comptes foient 
examinés pardevant les députés d’iceux délégués , 
comme par le pafle , nonobftant le règlement au con- 
traire du 14 Mars 1 5 éy. 

Le cahier de i yyo porte la même fuppliquc. 

Le cahier de 1616 contient même fupplique , par 
les trois Ordres , pour frais de l’affemblée.... voyages 
de leurs députés.... gages de leurs officiers.... , que le 
compte en foit rendu tous les ans pardevant quatre - 
Tréforiers de France, nommés par le Roi, & fix dé- 
putés defdits Etats , ordre très-ancien & gardé juf- 
qu’alorSj'à quoi il paroilTok avoir été innové par 
l’Etat de ladite année i 6 x 6 , expédié au Confeil.... 
Supplique , dont la vérité & la juftice fut reconnue par 
les CommilTaires , & accordée par le Roi. Le même 
.cahier contient demande à ce' que les deniers deflinés 
aux affaires de la Province , foient mis tous les ans 
aux mains du Tréforier des Etats , comme par le paffé, 

& les comptes rendus en préfence des quatre Officiers 
idu Roi & des fix députés des Etats. 

- Les cahiers de 1578 & fuivants, jufques com- 
pris I éoy , établiffent que cette dépenfe étoit fixe de 
neuf-cents quarante-fix écus ou 1838 livres parant ces 
^ux manières de les indiquer, font diverfemenf mifes 
■en ufage„ ^ '"i:. . 

Il Y avoit , outre cela , autres frais qu’on quaîifioit . 
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frais du pays , & qui dans toutes ces années varièrent 
de 4 à 9000 livres ; les frais des CommilTaires étoient 
fixes de 3500 livres pour tous, en quelque nombre 
nombre qu’ils fulTenr. 

§. V. 

Des Impôts, 

Le cahier de 1569 porte fupplique pour qu’il foit 
ordonné que les délégués de chaque Bailliage feront 
• appelles au département des tailles de chacune des pa- 
Toiiïes defdites Eledions , fans que les Elus contrai- 
gnent lefdits délégués défemparer le conclave , Sc 
qu’il foit commandé auxdits Elus , faire alTifter lefdits 
'délégués, jufqu’à la fin & département defdites pa- 
•roilTes, laquelle ferafignée defdits délégués avec l’Elu, 
Procureur du Roi & autres affiftants, & auront voix 
délibérative. • - - 

La réponfe du Roi porte injondion aux Elus , 
conformément à la demande. 

Le cahier de *570 porte fupplique pour que le 
département général des tailles, auquel avoit été ap- 
porté des changements depuis trois ou qüatfe ans, fïk 
•fait ainfi qu’il avoit été par ci-devant fait' de accou- 
tumé par les CommilTaires du Roi , députés à la con- 
vention générale des Etats, & que les Généraux de 
finances faflènt leurs chevauchées, & en rapportent pro- 
cès-verbaux aux Co mmi lTaires, en chacune, convenu 
tion. • . 
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Le cahier de 1578 porte que les trois Ordres n’ac- 
cordent la taille , que telle qu’elle étoit du temps de 
Louis XII. 

On remarque , dans le plus grand nombre des autres , 
des doléances foutenues fur leur accroilTement , des fup- 
pliques pour leuy réduflion , enfin des refus d’oâroyer 
les fommes demandées par les CommilTaires. 

Le cahier de 1 579 préfente des doléances fur l’iné- 
galité de la contribution des railles, avec les autres 
Provinces, dont la Normandie ne faifoit pas le dou- 
^ zième , & qui cependant étoit cotifée à prefque le 
! quatrième. 

Le cahier de 1J79, au mois de Mars, porte :« vu 
« la promeffe du Roi , de ne faire aucune levée de 
- « deniers que par la commilfion defdits Etats , fi ce 
' « n’eft en cas de bien urgente néceflité , fupplique de 

«faire , en ce cas, conformément aux privilèges de la 
« Province , affembler lefdits Etats , ou bien ceux qui 
« auront alTifté à la convention précédente , pour pro- 
«pofer Icfdites affaires» ; ce qui fe pourra faire eu 
quinze jours. , 

La réponfe du Roi , eft que Sa Majeflé ne fera 
faire ci-après aucunes levées de deniers audit pays de 
Normandie , fans les faire demander premièrement en 
l’aficmblée des Etats , félon ce qui ef de tout temps 
■ accoutumé ; & qu’en cas qu’il furvînt quelque néceflité 

entre le temps de la tenue d’iceux. Sa Majefté en 
fera faire la demande en une aflemblée qui fe fera i 
cet effet., des députés qui auront aflifté à la précédente 
aflemblée defdits Etats .. . ^ 

B a 
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Le Roi y eft encore fupplié de trouver bon , que 
ceux qui feront nommés pour porter le cahier , aient j 

puiflance de folliciter , procurer , gérer , 6 c négocier \ 

avec les Procureurs d’iceux Etats , les affaires de la- { 

dite Province , jufqu’à l’alTemblée de l’année fuivante , i 

en laquelle ils rendront raifon de leur négociation , f 

ainfi qu’il fe pratique ès autres Provinces du Royaume, ' . ® 

qui ont des Etats ordinaires. Par un autre article , il eft 
demandé , qu’après que les députés auront accordé aa 
Roi la demande qu’il fera faire en chacune convention 
des Etats , le département général en fera fait par le 
corps defdits Etats, de ce que chacune Vicomté & 

Eleâion en devra porter ; par après feront choifis , 
élus & nommés deux ou trois perfonnes du Tiers-Etat 
de chacune Vicomté & de diverfes paroifTes , gens de 
bien , renommés , pour faire en l’année, le département ‘ 

particulier par les paroifl’es , après bonne enquête par 
eux faite de la commodité ou incommodité; ce fait, 
éliront quelques notables Bourgeois de la ville prin- , ^ 

cipale de la Vicomté qui fera la recette pour un an ÿ 
dont ils feront refponfables, avec lefquels ils convien** 
dront, tant pour le port des deniers à l’épargne de 
Paris , que pour la reddition des comptes de ladite 
année : par ces moyens ne fera plus befoin audit pays , 
de Tréforiers- Généraux de finances , Receveurs & j 

Contrôleurs-Généraux & particuliers , anciens & alter- 
natifs , Préfidents de l’Eleâion , Elus , Greffiers , Ser- 
gents, Coureurs, Procureurs, &c.... 

En ij 8 i, IJ95, 1^90, nouvelle inftance eft faîte t 

pour que , conformément aux privilèges du pays, nulle 
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levde de deniers folt faite après la féancc defdits Etats,' 
fans convocation d’iceux. 

Le cahier de i^S 6 ajoute qu’il foit fait des défenfes, 
aux TreToriers de France, d’y contrevenir, qu’aucun 
impôt , fubfîdes , gabelles , créations d’offices ne foient 
érigés, fans l’accord ou confeiltement defdits Etats, 
pour que le Procureur des Etats ait communication de 
tous Edits , & que tous Edits fur ces objets , qui n’au- 
ront été accordés & confentis auxdits Etats, foient 
adrelTés & vérifiés en la Cour de Parlement de Rouen , . 
comme il a été fait de tout temps , & non en la Cour 
des Aides qui ne juge qu’au nombre de quatre ou cinq, ' 
ôc qui n’eft inftituée , que pour connoître des décords 
&,pour l’exécution defdits aides & gabelles; que toute 
perfonne qui aura exécuté commiffion , fans être vérifiée 
au Parlement , ne pourra avoir féance en la convention 
des Etats. , 

Le cahier de 1594 doléances contre la 

négligence des Elus à appeller le député du |Tiers- 
Etat, en chaque Vicomté, au département des tailles. 

Celui de demande que le département des 

tailles ne foit fait qu’après la réponfe aux plaintes 8 c 
que les levées & cotlfations n’aient lieu , qu’en vertu ’ 
de lettres-patentes communiquées aux Etats, (i) 


(i) Depuis l’an 15^9, Jufqu’à i$9S, la taille montoit pour toute 
la Normandie, à 8 ou 900,000 livres : depuis ,1596 à 1604 ,.clle 
varia entre 9-12-13-15 St 1,800,000 livres. 

A pre'lënt les deux Géaeralités de Rouen Sc. AJençon , paient 
en 1788, enti’elles deux, 5,3)5,000 Unes. 
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Le cailler de 1643 repre'fente qu’il s’cfl; prati- 
qué- ide tout temps , que le député du Tiers-Etat 
aiîifle au département de la taille, demande qu’il foit 
enjoint à ceux qui y travaillent, de l’y appeller, de 
prendre fon avis fur le fait dudit département ; qu’à 
l’aflîerte qui s’en fait dedans les paroifies , les com- 
mis des traitants ne foient pas préfents , pour char- 
ger ou décharger , plus ou moins , ceux que bon leur 
femble, la liberté demeurant entière aux alTéeurs def- 
dires paroifies , d’en faire l’impofition félon leur conf- 
clence. 


Réflexion. 

En réfléchifiant fur le régime & l’organilation de- 
ces Etats-Provinciaux , on reconnoît aifément combien 
eft grani, pour une Province régie par une feule cou- 
tume , une feule loi pour un peuple qui comporte ana- 
logie de mœurs & de caraôère, l’avantage d’une feule 
adminiftration politique & économique; combien étoit 
tout-à-!a-fois fiiTiple & économique , le régime des 
Etats-Provinciaux en Normandie , l’avantage même 
qu’en retiroit la grande adminifiration du gouvernement, 
dans les rapports & les correfpondances que les inté- 
rêts réciproques & l’utilité publique exigeoient, la 
préférence qu’il faut donner , en fait d’adminiftration , 
à un rouage d’une compolition limple & méthodique, 
fur celui qui, trop multiplié, trop divifé, offre nécef- 
fairement des embarras , des engorgements , des dif- 
ficultés dans les correfpondances , des furcharges de 


Digitizcfj by Google 



s 


c 5^3 )' 

travail , des obfcurités & des opérations contradîc-* 
toires . 

Trois aflemblées provinciales, dans une province 
comme la Normandie , qui réuniront plus de cent-trente 
perfonnes , divifées en trois Généralités , qui enfcmble, 
coûtent dès-à-préfent , près de 200,000 livres par an, ' 
qui , par la fuite , dépenferont beaucoup plus , qui fe 
fubdiviferont en une multitude de départements , qui 
eux-mêmes feront fubdivifés en municipalités innom- 
trables , deviendront certainement , par la fuite ^es 
temps, très-difpendieufes. Les légions de membres qui 
y feront appellés, fe laiferont bientôt de l’obligation 
de donner gratuitement les départements & le temps 
néceflaire aux opérations dont elles devront s’occuper; ‘ 
elles ne feront pas le facrifice des dérangements que 
cela apportera à leurs affaires domeftiques , on fera 
embarfafle pour les renouveller; fi on fe propofoit 
d’ufer de contrainte , celui qui en feroit l’objet , ne la 
croiroit pas légale , parce que la Nation dont il eft 
"membre , n’en auroit pas contradé l’engagement : dès- 
lors ces fortes de places feroient expofées infenfible- ^ 
ment , & en peu d’années , à pafler des membres que 
le Miniftère y a placés , dans des mains purement 
mercénaires , ambitieufes , & dépendantes des grâces 
qui auroient fixé leurs fpéculations , ou qui les au- 
'Toient guidées. 

Les Ecftts-Généraux de la Province , tels qu’ils exlf- 
tèrent , n’offrent aucuns de ces inconvénients. On croit 
qu’ils étoient coinpofés , au plus, de cinquante per- 
^ibones; qu’ils s’alTembloieat ou de voient s’affembler 


i 
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tous les ans en automne; qu’ils ne revoient afTembles 
que peu de jours (i) ; que leur miffion e'toit de confentir 
& de repartir l’impôt pendant l’intervalle d’une féance 
à une autre ; ils étolent repréfentés par un Procureur , 
par des De'putés , qui compofoient une forte de com- 
miffion intermédiaire ; par des Délégués , qui aflifloient 
& opinoient aux répartitions & fous-répartitions de 
l’impôt : la dépenfe que cela occafionnoit n’cxcédoic 
pas 1838 livres , jufqu’à l’an 1607. 

Chaque Normand étoit excité & admis , par fon“ 
propre intérêt & celui de fa Province , à travailler à 
communiquer le fruit de fes méditations Sc de fes re- 
cherches ; fans être député aux Etars-Provinciaux , il 
avoit le droit , il étoit admis à propofer les articlgi 
qu’il croyoit convenir à la rédaâion des cahiers ; de 
cette manière , le travail fe trouvait préparé , raifon 
pour laquelle peu de jours fuffifoient pour la compo- 
lîtion des cahiers. 

Après une interruption de cent-vlilgt & quelques 
années , fi on confidère les changements qui font arri- 
vés , l’accrollTement de la dette nationale , celui de 
l’impôt & des travaux publics ; on conçoit que les 
Etats-Provinciaux feront dans les premières années de 
^ • la réunion des trois Ordres , expofés à un travail plus 

étendu , qui exigera Femploi d’un temps plus long 


(i) La feule & la plus longue des féances en Mars 1579» 
duré que quinze jours ; les autres ne duroient que qùatie, 


ou huit jouis. 
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4c plus aflidu ; maïs on doit efpérer que l’ordre métho- 
dique , une fois rétabli en peu d’années dans les ma- 
tières dont ils auront eu à s’occuper , l’équilibre & 
le niveau fe rétabliront , & ne leur offriront pour la 
fuite des temps , qu’un travail peu fupérieur à celui des 
temps éloignés^ 

1 Quelle que foit la dépenfe qu’otcafionneroient des 
Etats-Çénéraux en la province de Normandie, cal- 
culée d’après l’ancienne , en raifon de raccroiflement 
de la valeur numéraire & du prix des denrées ; il efl; 
évident qu’elle fera toujours inférieure de beaucoup , 
à celle des trois Aflemblées provinciales, & de toutes 
les autres de^fubdivifion exécutées d’après le plan de 
1787 (i), que ce fera pour le Gouvernement & pour 
la Province , un avantage •, d’être reftituée à fon an- 
cien régime conftitutionnel. Ce régime fe trouve re- 
tracé , d’après les cahiers mêmes , d’une manière bien 
(impie & bien aifée à mettre en aâivité. Chacun des 
fept Bailliages enverra aux Etats -Provinciaux , un 
député du Clergé, un de la Nobleffe par chaque Bail- 
liage , & un du Tiers-Etat par chaque Vicomté. 

L’Aflemblée des trois Ordres fera le premier dépar- 
tement de l’impôt; elle aura un Procureur des Etats, 
qui, toujours en aôivité, & réuni aux députés char- 
gés de porter au Roi le cahier , pourra ,' avec eux , 
être occupé pendant l’année , des répartitions & fubdi- 


(i) La dépeniê de ces Aflemblées provinciales de la province 
de Normandie , & autres de i'ubdivilion , peut s’élever dass 
ix aos , i plus dé 800, oco livrer 
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unions de l’împôt 3 c des autres opérations Jurna^ 
Hères : cela compofera une commifTion intermédiaire. * 

^ Cette Aflemblce déléguera en outre dans chaque dé- 
partement , & ces délégués feront ciioilîs dans les 
Vicomtés & les Eleftions de l’arrondiflement du dé- 
partement ; ils feront , en quelque forte , les fubdélé- 
gués de la grande affemblée & de la commilfion inter- 
médiaire. 

Des alTéeurs enfin , pris dans chaque paroifle , feront 
chargés du travail de leurs paroifles. '<■ 

Si , après cela , on confidère que les Cours des Aides» 
les Bureaux des finances , les Eleâions font repréfen- 
tatifis des anciens Généraux.,.., des anciens Elus.... , 
de CCS anciens députés des Etats-Généraux , chargés 
par eux d’etre les ordonnateurs & les répartiteurs de 
l’impôt ; on reconnoîtra que ce feroit aggraver la 
condition des peuples Français , particulièrement de 
ceux de Normandie, en leur fubftituant des AlTemblées 
provinciales aufll onéreufes , auflî coûteufes que celles 
de 1787, qui , chargées de leur travail , rendroient 
leur exifience abfolument nulle & inutile , 3 c fini- 
Toient par defirer être érigées en titres d’offices. 

Le cahier de 1609, & autres poftérieurs , contient 
des doléances contre les entreprifes du nommé Bauc» 
qaet, mauvais Normand , qui fit parti de réunir au do- 
maine , en feize années, les Sergenteries , avec condi- 
dition captieufe , de rembourfer les propriétaires qui» ' 
cependant , n’en reçurent rien : il eft expofé que ces 
Sergenteries font héréditaires , vrais fiefs nobles , éta- 
blis dans les temps de nos Ducs , 3 c jufqu’à nous; 


r 
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pofiedécs de pères en fils , par dcuï-cents Gentils- 
hommes. 

Le cahier de i^it remontre que les cfnccs de Bail- 
lis, charges attribuées aux Gentilshommes pour mener 
la NobleHe à la guerre , ne doivent être allujcttis as 
droit de confirmation. 

FIN. 
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